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D e  l a n g u e  f r a n ç a i s e  h o r s  q u é b e c  e s t  l e  c o n t r ô l e  D e s  p a r o i s s e s  e t  D e s 
D i o c è s e s .  c e t  o b j e c t i f  s e  h e u r t e  à  l’ o p p o s i t i o n  D ’a u t r e s  g r o u p e s  e t  a u x 
D i v i s i o n s  i n t e r n e s  à  c h a q u e  c o m m u n a u t é  1.
Le contexte au Canada
Solidement implantée depuis deux 
siècles et demi à la suite de la colonisa-
tion française et très majoritairement 
canadienne-f rançaise sur le plan 
démographique, l’Église catholique est 
un foyer important de conf lit ethni-
que à partir de la Confédération. En 
effet, la minorité catholique d’origine 
irlandaise, dont les effectifs augmen-
tent à cause du mouvement migratoire 
qu’aggrave la famine en Irlande dans 
les années 1840, exploite ses référen-
ces linguistiques et politiques avec 
la Grande-Bretagne pour exiger un 
droit de préséance au sein de l ’ins-
titution ecclésiale. En 1910, lors du 
Congrès eucharistique de Montréal, 
le cardinal Francis Alphonsus Bourne, 
archevêque de Westminster, exprime 
les ambitions de ce groupe lorsqu’il 
proclame que l’avenir du catholicisme 
nord-américain est indissociable de la 
langue anglaise. Un laïc, Henri Bou-
rassa, le conteste, en avançant la thèse 
de la langue gardienne de la foi et en 
évoquant les efforts héroïques que les 
francophones continuent à déployer 
pour la conversion du continent. Ces 
visions contrastées alimentent des 
affrontements qui éclateront autour 
de quest ions comme le statut de 
certains diocèses, les nominations 
épiscopales, le caractère ethnique de 
certaines institutions d’enseignement 
et de certaines communautés religieu-
ses, et enfin l’intégration culturelle 
des immigrants allophones. Ces litiges 
ont en général lieu entre ecclésiasti-
ques, mais parfois des laïcs, malgré 
un attachement profond envers leur 
foi et leur Église, s’insurgent contre la 
hiérarchie ecclésiastique.
Dans toutes les régions du Canada, 
les changements démographiques ont 
un effet sur la composition ethno-
culturelle. Au Nouveau-Brunswick 
et en Ontario, le nombre d’Acadiens 
et de Canadiens français augmente 
sensiblement entre 1871 et 1931 : 
leur proportion dans la population 
catholique passe ainsi de la moitié 
aux trois quarts dans le premier cas, 
de 27 % à 36 % dans le second cas. 
À l ’opposé, les Prairies connaissent 
un déclin relatif des francophones 
et une croissance impressionnante 
des immigrants allophones. En 1881, 
les francophones représentent 81 % 
des catholiques du Manitoba et 66 % 
de ceux des Territoires du Nord-
Ouest. Cinquante ans plus tard, ils 
ne composent plus que 23 % de la 
population catholique du Manitoba et 
19 % en Saskatchewan et en Alberta. 
En 1931, les immigrants d ’origine 
européenne constituent les deux tiers 
des catholiques du Manitoba et de la 
Saskatchewan, ainsi que 56 % de ceux 
de l’Alberta. Au Manitoba et en Sas-
katchewan, les catholiques de langue 
française demeurent cependant deux 
fois plus nombreux que leurs coreli-
gionnaires d’origine britannique, alors 
qu’ils ne les dépassent que légèrement 
en Alberta.
Ottawa et l’Ontario
Le premier conf lit éclate dans l ’est 
ontarien où les Canadiens français sont 
en constante progression grâce à un 
f lux migratoire soutenu en provenance 
du Québec. En 1870 naît la province 
ecclésiastique de Toronto et ses évê-
ques, d’origine irlandaise, réclament 
l ’inclusion du diocèse d’Ottawa : sa 
situation géographique et le statut de 
capitale nationale de la ville nécessitent 
son rattachement à l’Église anglophone 
plus apte, selon eux, à transiger avec 
l ’élite politique anglo-protestante. 
De leur côté, les évêques d’Ottawa, 
Bruno Guigues (1848-1874) et Joseph-
Thomas Duhamel (1874-1909), avec 
l’appui de leurs homologues québé-
cois, défendent le caractère spécifique 
du diocèse, lié à son territoire, qui 
chevauche la frontière québéco-onta-
rienne, et à sa population mixte, dont 
l’élément canadien-français est depuis 
1871 majoritaire, même dans la partie 
ontarienne. Leurs vues semblent pré-
valoir puisque sont érigés, en 1882, le 
vicariat apostolique de Pontiac (dio-
cèse de Pembroke à partir de 1898) 
qui enjambe également la frontière 
provinciale et, en 1886, la province 
ecclésiastique d’Ottawa, à laquelle est 
rattaché le vicariat.
Pour endiguer ce qu’ils perçoivent 
comme un prolongement du Qué-
bec en terre ontarienne, les évêques 
anglophones réussissent, en 1889, à 
créer une deuxième province ecclé-
s ia s t ique avec s iège à  K i ngston. 
 joseph thomas Duhamel, 
(archevêque D’ot tawa), 1909 [Détail]
William James Topley. Bibliothèque 
et Archives Canada, PA-027444
 henri bourassa vers 1900 [Détail]
Library of Congress, Prints and Photographs 
Division, LC-B2-1211-10
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Ce « rempart » englobe, entre autres, 
les diocèses d’Alexandria (1890) et de 
Sault­Sainte­Marie (1904), conf iés 
à des titulaires de langue maternelle 
anglaise, quoique leurs fidèles soient 
majoritairement canadiens­français. 
L’archevêque Duhamel, qui a besoin 
d’un deuxième évêque suffragant pour 
convoquer des conciles, veut adjoindre 
le diocèse de Sault­Sainte­Marie à sa 
province ecclésiastique. De leur côté, 
en 1897, les évêques anglophones pro­
posent vainement d’atténuer l’exiguïté 
et la précarité financière du diocèse 
d’Alexandria en lui annexant les com­
tés de Prescott et de Russell, ce qui 
limiterait la partie ontarienne de l’ar­
chevêché d’Ottawa au seul comté de 
Carleton. Quoi qu’il en soit, le Saint­
Siège renforce le caractère particulier 
de la province ecclésiastique d’Ottawa. 
En 1908 et 1920 respectivement, deux 
nouveaux vicariats, ceux de Témis­
camingue (diocèse de Haileybury à 
partir de 1915) et d’Ontario­Nord, 
avec siège à Hearst, viendront s’y ajou­
ter. Les francophones de la province 
ecclésiastique d’Ottawa, constituée 
presque entièrement de paroisses mix­
tes, auront ainsi accès à des pasteurs 
de langue maternelle française et à 
des écoles où l’enseignement se fait 
en français. Au décès de l’archevêque 
Duhamel et de l’évêque Élie­Anicet 
Latulippe de Haileybury (1908­1922), 
des voix s’élèvent à nouveau pour 
demander la division de leurs diocèses 
afin que les provinces ecclésiastiques 
et civiles puissent coïncider.
Les évêques anglophones qui se 
retrouvent à la tête de diocèses à majo­
rité francophone se montrent plutôt 
méf iants à l ’endroit de ces f idèles, 
non pas à cause de l ’origine de ces 
derniers, mais des institutions qu’ils 
cherchent à implanter partout où ils 
s’établissent. Les évêques préfèrent, 
quand i ls peuvent les trouver, des 
prêtres bilingues de langue mater­
nelle anglaise, alors que les f idèles 
ex igent des pasteurs parlant leur 
langue. Pour les premiers, l ’école 
doit avant tout favoriser la connais­
sance de l’anglais dans le but de hâter 
l’intégration à la société ontarienne. 
Pour les seconds, el le doit fournir 
aux élèves des bases dans la langue 
et la religion de leurs ancêtres. La 
petite bourgeoisie francophone, pour 
qui les communautés canadiennes­ 
françaises sont d’exactes répliques 
de la culture québécoise d’origine, 
a l imente le c l imat de tension en 
dénonçant les évêques assimilateurs.
Crises scolaires et Règlement xvii
Jusqu’au tournant du xxe siècle, ces 
disputes intéressent surtout l’épisco­
pat. Toutefois, les crises scolaires qui 
secouent le Manitoba de 1890 à 1916 
et l’Ontario de 1912 à 1927 aggravent 
les hosti lités ethnoculturelles, qui 
s’étendent alors au clergé et aux laïcs. 
Ottawa est la scène d’un affrontement 
prolongé. Des diocésains anglophones 
contestent la place qu’occupent les 
francophones au sein des institutions 
catholiques, notamment à la tête de 
l’archevêché. Ils se sentent soutenus 
lorsque, en 1911, pour la première fois, 
un ecclésiastique de langue maternelle 
anglaise (en dépit de son patronyme 
français, Charles Hugh Gauthier) est 
nommé archevêque. Quant à l’univer­
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catHédraLe et couvent des sœurs de L’assomption 
à HaiLe ybury, vers 1915 
J.P. Beauvais. Bibliothèque et Archives Canada, no 3259623
sité, fondée, selon eux, uniquement 
pour les desservir, ils en contestent 
l’enseignement bilingue, réintroduit 
en 1901 après une interruption d’un 
quart de siècle. Ils veulent remplacer 
par des religieux de langue maternelle 
anglaise les oblats de Marie Immacu­
lée, la congrégation d’origine française 
dont dépend l’institution, leur repro­
chant une connaissance insuffisante 
de l ’anglais. Cette critique, relayée 
par des catholiques anglophones à 
travers le pays, cause des tensions 
ethnoculturelles au sein des commu­
nautés religieuses, la plupart étant des 
fondations françaises ou canadiennes­
françaises. Plusieurs connaîtront des 
scissions linguistiques au début du 
xxe siècle. C’est le cas des rédemptoris­
tes (1912), des jésuites et des sœurs de 
la Charité (1924), des sœurs grises de 
la Croix d’Ottawa et des oblats (1926).
Le Conseil scolaire catholique, que 
les Canadiens français dominent à 
partir de 1906, constitue un autre 
terrain de conf lit à Ottawa. À la suite 
de son refus d ’appliquer le Règle­
ment xvii imposant l’anglais comme 
seule langue d’enseignement après 
la troisième année, le Conseil se voit 
retirer sa subvention provinciale en 
1913. Des anglophones qui approu­
vent cette politique cherchent alors à 
favoriser la création d’un seul conseil 
catholique, de langue anglaise. Dans 
le but d’enlever au Conseil existant 
toute légitimité, ils suivent avec suc­
cès une double stratégie qui consiste 
à faire appel aux tribunaux af in de 
le neutraliser et à amener l’électorat 
anglophone à boycotter les élections 
scolaires. Même si le Conseil réussit 
à survivre, on accepte une scission 
l ing uist ique de fac to du consei l 
scola i re cat hol ique,  chaque sec­
tion s’occupant de l ’administration 
interne et de la gestion de ses éco­
les, afin de rétablir la paix entre les 
communautés linguistiques.
Dans le Sud­Ouest ontarien, où 
la croissance relative des Canadiens 
français est moins importante, c’est le 
diocèse de London qui est le foyer de 
discorde. À Windsor, des paroissiens, 
mécontents de l’absence du français à 
l’église et à l’école, semblent satisfaits 
lorsque, en 1899, des prêtres bilingues 
sont nommés. Toutefois, la nomina­
tion à la tête du diocèse de l’évêque 
autoritaire Michael­Francis Fallon 
(1909­1931), un ardent promoteur 
du Règlement xvii, ravive la tension. 
Celui­ci perçoit l’épiscopat et le clergé 
québécois comme étant à l’origine du 
nationalisme canadien­français qui, 
en 1898, aurait provoqué son départ 
du poste de vice­recteur à l’université 
d’Ottawa, entraînant un exil de dix 
ans aux États­Unis. Son grand objec­
tif est donc de rompre l’inf luence du 
Québec sur la formation du clergé et le 
recrutement de prêtres et de commu­
nautés féminines desservant les centres 
canadiens­français du diocèse. Il éta­
blit son propre séminaire et remplace 
par une communauté locale les sœurs 
des Saints Noms de Jésus et de Marie, 
responsables de la formation des ensei­
gnants des écoles bilingues.
Ces politiques causent un malaise 
profond parmi le clergé et les laïcs. 
Fallon accuse une portion non négli­
geable de ses prêtres francophones 
d ’obstruct ion systématique et les 
persécute publiquement. Ceux­ci en 
appellent au Saint­Siège au moment 
où l’épiscopat québécois réclame ou 
bien qu’un diocèse détaché de celui de 
London soit érigé à Windsor ou bien 
que l’évêque soit muté. Fallon reste 
en place, repoussant la demande de 
démission que formulent à son endroit 
les autorités romaines. Par ailleurs, les 
paroissiens de Ford City, une banlieue 
de Windsor, s’activent en 1917 pour 
lutter contre la nomination d’un curé 
canadien­français qui lui est f idèle. 
Une émeute a lieu lorsque la police 
tente de dégager le presbytère qu’ils 
occupent. Par la suite, alors que cer­
tains écervelés complotent d’assassiner 
l’évêque, la majorité boycotte l’église 
paroissiale. Même si ces incidents n’ont 
pas de suite, ils portent un rude coup à 
l’image des Canadiens français dociles 
et soumis au clergé !
Les Prairies
L’arrivée massive, avant la Première 
Guerre mond ia le ,  d ’ immig ra nts 
anglophones et allophones dans les 
Prairies fragi l ise le monopole des 
charges épiscopa les ,  que dét ien­
nent depuis plus de soixante ans les 
oblats de Marie Immaculée. La crise 
s’amorce dans l’archevêché de Saint­
Boniface, l’église­mère de ces vastes 
contrées, à la suite de l’adoption de la 
loi manitobaine des écoles en 1890. 
Ses dispositions frappent de plein 
fouet les anglo­catholiques qui, étant 
minoritaires dans les centres urbains, 
se retrouvent à la merci d’une majorité 
protestante intransigeante. Les franco­
phones, qui forment des communautés 
rurales homogènes, arrivent à mieux 
préserver le caractère confessionnel de 
leurs écoles. Pressés de résoudre leurs 
griefs, des porte­parole anglophones 
jugent que les archevêques Alexandre­
Antonin Taché (1853­1894) et Adélard 
Langevin (1895­1915), tous deux ori­
ginaires du Québec, se montrent peu 
attentifs à leur situation et complè­
tement incapables de transiger avec 
les autorités politiques. Ils réclament 
donc un archevêque de langue mater­
nelle anglaise, ainsi qu’une paroisse à 
Winnipeg à leur usage exclusif.
La présence signif icative d’immi­
grants catholiques ukrainiens, polonais 
et allemands met à rude épreuve la 
capacité des oblats à des servir ces 
groupes dans leurs langues respectives. 
Convaincu que la thèse de la langue 
gardienne de la foi s’applique autant à 
ceux­ci qu’aux francophones et sou­
cieux de favoriser la création d’une 
Prairie multiculturelle qui mettrait 
en échec le projet d’homogénéisation 
culturelle des anglo­protestants, l’ar­
chevêque Langevin recrute des oblats 
multilingues d’Europe et encourage 
l’établissement de journaux catholi­
ques en diverses langues. De plus, il 
convainc les autorités du Manitoba 
et de la Saskatchewan de mettre sur 
pied une école dans chaque province 
pour la formation de maîtres habi­
lités à enseigner en anglais et dans 
leur langue maternelle (dispositions 
de l’accord Laurier­Greenway, 1896). 
L’archevêque et ses suffragants font 
aussi appel à des communautés reli­
gieuses ayant déjà œuvré parmi les 
immigrants d’Europe centrale et ils 
multiplient la création de paroisses 
linguistiques distinctes.
Cette stratégie se bute toutefois 
à un problème de tai l le. En vertu 
d’une décision romaine interdisant 
l ’immigration de prêtres mariés de 
rite ruthène, les Ukrainiens du Canada 
se trouvent pratiquement dépourvus 
d’assistance spirituelle. Exploitant les 
sentiments de fierté nationale de leurs 
compatriotes, certains porte­parole 
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laïcs accusent l’épiscopat francophone 
de chauvinisme. Cette critique rejoint 
celle qu’expriment les évêques anglo­
phones de l ’Ontario selon lesquels 
la hiérarchie oblate est incapable de 
faciliter l’intégration des immigrants 
à la culture canadienne­anglaise. En 
1908 est créée à cette fin à Toronto la 
Catholic Church Extension Society, 
dirigée par un prêtre impérialiste et 
assimilateur et boycottée, voire com­
battue, par l’ensemble de la hiérarchie 
francophone. Ironie d’une conver­
gence de vue entre les champions de 
l’anglicisation et ceux du maintien de 
la culture d’origine !
Convaincue par ces critiques, Rome 
casse le monopole oblat des sièges 
épiscopaux et divise la province ecclé­
siastique de Saint­Boniface. Edmonton 
devient siège métropolitain en 1912 et 
est dirigé par un anglophone à partir 
de 1920. En 1913, le nouveau diocèse 
de Calgary, où la présence des fran­
cophones est minime, est le premier 
à être confié à un évêque de langue 
maternelle anglaise. À la suite de la 
mort de Langevin, l ’archevêché de 
Saint­Boniface est scindé pour créer 
ceux de Winnipeg et de Régina. Le 
premier a un titulaire anglophone 
dès son établissement et le second 
après 1930, au moment où l’on érige 
un diocèse de langue française à Gra­
velbourg. Ainsi, malgré l’opposition 
farouche et tenace des francophones, 
les principales villes des Prairies ont 
des évêques de langue maternel le 
anglaise à partir de 1930. Pour leur 
part, les laïcs francophones connais­
sent des limitations, plus ou moins 
importantes selon la province de rési­
dence, à l’enseignement de la religion 
et surtout à l’usage du français comme 
langue d’enseignement.
L’Acadie
Dans les provinces maritimes, le mou­
vement de renaissance culturelle à la 
suite des émeutes de Caraquet en 1875 
encourage les Acadiens à revendiquer 
leurs droits. Toutefois, les diocèses de 
la région sont entre les mains d’évê­
ques d’origine écossaise ou irlandaise, 
méfiants envers l’« exclusivisme ethni­
que ». Même s’ils encouragent la venue 
de communautés religieuses québé­
coises et françaises, ils se montrent 
indifférents, sinon carrément hostiles, 
aux structures créées par et pour les 
Acadiens en matière de pastorale ou 
d’éducation, ce qu’illustre le sort des 
collèges Saint­Joseph à Memramcook 
et Saint­Louis dans le comté de Kent. 
Le premier devient principalement 
anglophone, tandis que le second, 
faute d’appui financier et moral, doit 
fermer ses portes moins de dix ans 
après sa fondation. Plus tard, l’évêque 
de Saint­Jean repoussera la requête des 
Acadiens de Moncton (qui constituent 
les deux tiers des catholiques de la 
ville) en faveur d’une paroisse et d’une 
école francophones. Il faudra attendre 
la nomination d’un évêque acadien 
pour que la question soit résolue.
À l’occasion des congrès nationaux 
acadiens se tenant entre 1881 et 1907, 
et au cours desquels le clergé joue un 
rôle de premier plan, la nomination 
d ’un compatr iote comme évêque 
est réclamée. La lutte s’ intensif ie 
dans les années 1890 et surtout après 
1902, le Saint­Siège ayant nommé 
des coadjuteurs de langue mater­
nelle anglaise dans les deux diocèses 
néo­brunswickois. La cérémonie de 
consécration épiscopale est qualifiée 
de « funérailles du peuple acadien ». 
Une intense campagne de lobbying 
auprès du Saint­Siège se solde par un 
premier succès en 1912 : Édouard­
A lf red Le Blanc, un Acadien, est 
nommé évêque de Saint­Jean. Le dio­
cèse de Chatham, avec son écrasante 
majorité acadienne, doit attendre 
jusqu’en 1920 avant d’avoir un titulaire 
francophone. En général, le clergé de 
langue anglaise s’oppose farouchement à 
ces nominations.
Le contexte aux États-Unis
Si les États­Unis connaissent sen­
s i b l e m e n t  l e s  m ê m e s  c o n f l i t s 
ecclésiastiques, les immigrants pro­
venant du Québec sont beaucoup 
moins nombreux et sont concentrés 
géographiquement : selon le géogra­
phe Ralph Vicero, 327 000 Canadiens 
français gagnent la Nouvelle­Angle­
terre de 1860 à 1900. De 37 420 qu’ils 
étaient en 1860, ils passent à 573 000 
en 1900. Ils vivent surtout dans le sud 
de la région, mais n’abandonneront 
pas certains centres du Vermont et 
du Maine. Ce mouvement se poursuit 
jusqu’à la crise de 1929. Vers la f in 
de la Première Guerre mondiale, on 
compte environ 700 000 immigrants 
canadiens­français, et 743 000 dix ans 
plus tard. Après la guerre, l’augmen­
tation démographique est cependant 
davantage liée au taux de natalité.
Entre 1860 et 1930 (et surtout après 
1900), une bonne partie des immi­
grants s’assimile, mais la concentration 
dans des Petits Canadas favorise le 
maintien d’une culture américanisée 
distincte, l ’appartenance à l ’Église 
catholique et les liens avec les régions 
de départ n’empêchant pas une iden­
tification croissante avec la nouvelle 
patrie. Dès la deuxième moitié du 
xixe siècle, les immigrants demandent 
aux évêques catholiques des États­Unis 
que des paroisses soient confiées à des 
prêtres canadiens­français. Le nombre 
de paroisses canadiennes­françaises 
augmente ainsi progressivement. Fran­
cine Roy et Yves Roby dénombrent 
16 nouvelles paroisses dans les années 
1860, 39 dans les années 1870, 51 dans 
les années 1880, 31 dans les années 
1890, 40 dans les années 1900. Après 
1910, ce nombre décroît : il n’y a que 
7 paroisses dans la décennie 1910 et 14 
dans celle qui suit.
Canadiens français 
ou Franco-Américains ?
Dans l ’ensemble, les évêques états­
uniens se montrent plutôt ouverts aux 
requêtes des Canadiens français en 
Nouvelle­Angleterre, mais à partir des 
années 1880 certains prélats d’origine 
irlandaise s’opposent à une tendance 
qui leur semble ralentir ou empê­
cher l ’assimilation des immigrants. 
S’ensuivent plusieurs conflits, surtout 
dans le Massachusetts et le Connec­
ticut. Dans les années 1890, cette 
situation pousse plusieurs prélats du 
Québec à intervenir. En 1892, Antoine 
Racine, évêque de Sherbrooke, pré­
sente au Saint­Siège un Mémoire sur 
la situation des Canadiens-Français 
aux États-Unis (Paris, Librairie de 
l’Œuvre Saint­Paul, 1892), dans lequel 
i l demande la protect ion du pape 
Léon XIII pour ses compatriotes émi­
grés en Nouvelle­Angleterre. Racine 
explique aux autorités vaticanes que 
dans les diocèses de cette région états­
unienne un violent conf lit oppose 
les immigrants à leurs nouveaux 
évêques, parce que ceux­ci, d ’ori­
gine irlandaise pour la plupart, sont 
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mal disposés à l’égard des fidèles qui 
désirent conserver à tout prix leur 
langue et leurs traditions. Il rappelle 
que la barrière linguistique et l’atta­
chement aux traditions empêchent 
les Canadiens f rançais de tomber 
dans le piège du protestantisme ou 
de l’indifférence religieuse. Il invite 
le Vatican à autoriser les Canadiens 
français des États­Unis à être desservis 
par un clergé de langue française et, si 
possible, d’origine canadienne.
Jusqu’en 1892, la haute hiérarchie 
romaine méconnaît l ’antagonisme 
dont parle Racine, même si la Congré­
gat ion de  l a  P ropa ga nde a  dé jà 
souligné la nécessité de créer des 
paroisses nationales dans les diocè­
ses américains et a reçu des signaux 
d ’a larme provenant du Québec et 
de la Nouvelle­Angleterre au sujet 
des manœuvres de l’épiscopat d’ori­
gine irlandaise, tant aux États­Unis 
qu’au Canada. De 1880 à 1888, les 
Canadiens français de Fall River et 
Central Falls (diocèse de Providence, 
Rhode Island) et de Ware (diocèse 
de Springf ield, Massachusetts) ont 
présenté plusieurs dossiers à la Propa­
gande, mais celle­ci a décidé de ne pas 
intervenir, en faisant exception pour 
Fall River, où les immigrants québé­
cois avaient obtenu l’appui de leurs 
anciens évêques, dont Racine et Louis­ 
Zéphirin Moreau, ordinaire du diocèse 
de Saint­Hyacinthe.
Au mi l ieu des années 1890, les 
pressions venant du Québec se font 
plus fortes. En 1894, Louis­Nazaire 
Bég in, archevêque coadjuteur de 
Québec, demande confidentiellement 
à Francesco Satolli, premier délégué 
apostolique aux États­Unis, que le 
nouvel ordinaire du diocèse de Port­
land parle français, en soulignant que 
les Canadiens français constituent la 
majorité des catholiques du diocèse. 
Parallèlement, plusieurs communau­
tés canadiennes­françaises écrivent 
directement à Rome ou à la Délégation 
apostolique de Washington sans plus 
passer par les évêques du Québec. 
Toutefois, ceux­ci n’en continuent pas 
moins à s’intéresser à leurs « enfants » 
émigrés au Sud. En 1904, les archevê­
ques de Québec, Montréal et Ottawa 
écrivent ainsi à Diomede Falconio, 
anciennement délégué apostolique 
à Ottawa avant d’être transféré aux 
États­Unis, pour demander son aide 
face à la menace irlandaise. Qua­
tre ans plus tard, plusieurs évêques 
du Québec signent un document 
en faveur des catholiques d’origine 
franco­canadienne aux États­Unis 
et ce document est reproduit dans 
les premières pages des constitutions 
de l ’Associat ion cathol ique de la 
jeunesse franco­américaine. 
L’ ingérence du clergé québécois 
dans les affaires de l’Église catholique 
des États­Unis provoque une violente 
réaction des évêques états­uniens qui, 
à l ’occasion d’un voyage à Rome de 
l’abbé Jean­Baptiste Proulx en 1896, 
protestent officiellement auprès de la 
Propagande et de la Délégation apos­
tolique. Ce voyage est aussi à l’origine 
de vives réactions au sein du clergé 
québécois, surtout dans le diocèse de 
Montréal, lorsqu’il s’avère que cette 
mission, effectuée officiellement pour 
défendre les droits des Canadiens fran­
çais de Danielsonville (Connecticut), 
		st. micHaeL, catHédraLe catHoLique 
romaine, toronto, vers 1890
Archives de l’Ontario, F 1125-1-0-0-81
La cathédrale St. Michael est 
l’une des plus anciennes églises de 
Toronto. Construite entre 1845 et 
1848 à l’initiative de Michael Power 
– un prêtre ordonné à Laprairie 
dans le Canada-Est – et dirigée par 
la suite par Armand-François-Marie 
de Charbonnel, un prêtre français, 
elle fut essentiellement f inancée par 
des immigrants irlandais.
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est en réalité une mission sécrète pour 
expliquer au Saint­Siège la position du 
premier ministre Wilfrid Laurier sur la 
question scolaire du Manitoba. 
Au début de leur protestation, les 
porte­parole des communautés cana­
diennes­françaises avaient recherché 
la médiation du clergé québécois, 
mais, de façon générale et même si 
les évêques de la Nouvel le­Angle­
terre continuent à tenir ce dernier 
pour responsable, l ’agitation chez 
les Franco­Américains naît spon­
ta nément d ’u n mouvement dé jà 
bien enraciné dans la société états­ 
unienne. D’ailleurs, si la hiérarchie 
parle toujours de « Canadiens fran­
çais » ou « French Canadians », ceux 
qui écrivent aux représentants du 
Saint­Siège se déf inissent comme 
Franco­Américains, n’employant le 
terme de Canadiens français que pour 
se différencier des immigrants d’ori­
gine acadienne. Déjà en 1894, Jules 
Graton et J. V. Campeau, deux prêtres 
d’origine canadienne du diocèse de 
Springf ield, déclarent au délégué 
apostolique Satolli qu’ils sont « Amé­
ricains » et qu’ils veulent faire de leurs 
fidèles de « vrais Américains ».
Les requêtes provenant des Franco­
A mér ic a i ns  re t rouvée s  d a ns  le s 
archives des représentants du Saint­
Siège à Washington se divisent en 
deux catégories, correspondant à deux 
périodes chronologiques. Dans un pre­
mier temps, les lettres et mémoires à la 
Délégation apostolique demandent la 
création de paroisses et d’écoles cana­
diennes­françaises. Dans un deuxième 
temps, on réclame la protection du 
délégué pour les paroisses nationales 
déjà existantes. Les conf lits opposent 
les fidèles d’origine canadienne­fran­
çaise aux évêques d’origine irlandaise, 
mais des immigrants d’autres origines 
sont impliqués également, entre autres 
des catholiques portugais, italiens 
et polonais. Les évêques rappellent 
dans leurs lettres à la Propagande et 
aux autres dicastères du Vatican que 
le clergé doit desservir des fidèles de 
langues et de traditions religieuses 
souvent très dif férentes, et qu’on 
trouve de fortes divisions même parmi 
les immigrants de langue française. De 
fait, les immigrants francophones sont 
partagés en plusieurs groupes, dont 
les Canadiens français, les Acadiens, 
les Français et les Belges. Dans cer­
tains cas, comme dans la paroisse de 
Newton (Massachusetts), les deux pre­
miers groupes se battent pour la même 
cause, mais dans d’autres, ils affichent 
des intérêts opposés. Les Français 
ne semblent pas se mêler des pro­
blèmes des autres groupes de langue 
française et surtout ne s’intéressent 
pas beaucoup au x quest ions des 
paroisses, sauf à New York, où i ls 
gèrent leur église et l’école paroissiale 
depuis des décennies. Pour leur part, 
les Belges font bande à part et justi­
fient leur position. Lorsqu’un groupe 
de Wallons demande un prêtre, i ls 
expliquent que celui­ci ne doit parler 
ni le français de France, ni celui du 
Canada, parce qu’ils ne comprennent 
pas ces accents étranges (Archives de la 
Congrégation de la Propagande, Rome, 
Nuova Serie, vol. 362 [1906], f. 563). 
Il est à noter d’ailleurs que la présence 
belge au sein du clergé francophone 
est écrasante, stimulée par la créa­
tion, en 1857, du Collège américain à 
Louvain. Dans les treize ans suivant 
son établissement, cette institution 
envoie 170 prêtres en Amérique du 
Nord, dont cinq deviendront évêques 
de diocèses états­uniens. Ils profite­
ront de cette situation pour attirer 
d’autres compatriotes sur le continent. 
En 50 ans, le nombre de prêtres belges 
passe ainsi à 800, auxquels s’ajoutent 
quinze prélats. Alors que cette pré­
sence ne provoque pas de conf l it 
avec le clergé d’origine irlandaise, 
elle déclenche des rivalités avec celui 
d’origine québécoise ou française. 
Les prêtres québécois se plaignent 
de n’avoir aucun espoir de devenir 
évêques, tandis que, en Louisiane, 
ceux d’origine française se sentent 
froissés par la pénétration de leurs 
confrères belges dans les diocèses de 
l’État. Dans le diocèse de Natchitoches, 
le différend entre prêtres français et 
belges prend une telle ampleur que, 
en 1904, Rome doit y désigner comme 
évêque Cornelius Van de Ven, un 
hollandais qui parle français, mais qui 
n’a rien à voir avec les deux groupes 
en litige.
Chronologie et localisation 
des conflits états-uniens
La première phase,  cel le où l ’on 
revendique la création de paroisses 
nationales canadiennes­françaises, 
est la plus longue et implique toute la 
Nouvelle­Angleterre. Nous avons déjà 
cité les requêtes à Rome et à Wash­
ington des Canadiens f rançais de 
Saratoga. Elles sont suivies de celles 
des immigrants à Albany, à Boston, à 
Fall River, à Hartford, à Manchester, à 
New York, à Ogdensburg, à Portland, 
à Providence et à Springfield. Quel­
quefois, on demande aussi des écoles 
et, même lorsque cette demande n’est 
pas explicite, il est certain que l’ensei­
gnement en français est l’un des buts 
de l’agitation. Les arguments présentés 
au délégué rappellent ceux invoqués 
par les évêques Racine et Bégin : « La 
plupart d’entre nous parlent peu et 
diff icilement l ’anglais » écrivent les 
Canadiens français de Newton dans le 
diocèse de Boston (Archives secrètes 
du Vatican, Delegazione negli Stati 
Uniti, IX, Boston 31, f. 25­27). En 
d’autres mots : si on ne donne pas 
aux Canadiens français des prêtres de 
leur langue, on risque de les perdre 
au prof it de l ’apostasie, voire des 
idées socialistes.
Après 1900, les Canadiens français 
se battent pour que leurs paroisses 
ne deviennent pas bilingues ou mix­
tes : ils affirment qu’on doit y parler 
exclusivement français et ils veulent 
que Rome fasse pression en ce sens sur 
la Délégation apostolique (diocèses 
de Hartford, Providence, Portland, 
Springfield). Ils voudraient que leurs 
églises ne soient pas bâties en péri­
phérie des agglomérations urbaines, 
parce que l’expérience leur enseigne 
que les fidèles de langue française fré­
quentent les paroisses irlandaises si la 
leur est trop éloignée. L’objectif est de 
gagner le contrôle des diocèses où ils 
sont les plus nombreux. Après de longs 
combats, ils atteignent cet objectif à 
Portland et à Manchester. Les Irlan­
dais réagissent, cherchant à leur faire 
obstacle au niveau diocésain et atta­
quant les prêtres canadiens­français 
des paroisses mixtes (Ogdensburg, 
New York). Les associations franco­
américaines, qui avaient convaincu la 
délégation de reconnaître leur œuvre 
en faveur du Denier de St­Pierre, cher­
chent à exploiter ce succès dans leur 
lutte contre les catholiques irlandais.
Dans les années précédant la Pre­
mière Guerre mondiale, l ’aire des 
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Ces conflits ont-ils circonscrit l’espace en dehors duquel le fait français ne pouvait exister en Amérique du Nord ? Ont-
ils été la cause du taux élevé d’assimilation chez les minorités francophones à l’extérieur du Québec ? Au Canada, en 
tout cas, ils ont illustré le rejet de « partenariat biethnique » et biculturel qu’épousait avec ardeur Henri Bourassa. Plus 
généralement, en Amérique du Nord, les francophones minoritaires qui ont tenté de donner à leur culture une expres-
sion publique se sont exposés à l’hostilité, sinon au mépris de la majorité anglophone. Les catholiques anglophones, 
pour leur part, se sont fait les chantres d’une vision monolithique à l’échelle continentale. En mettant l’accent sur les 
évêques persécuteurs et sur la trahison des coreligionnaires irlandais, l’historiographie nationaliste n’a pas tenu compte 
de facteurs essentiels comme l’intégration à l’économie de marché et l’inf luence déterminante de la culture populaire 
urbaine, essentiels dans le processus d’insertion des minorités dans leur environnement. En f in de compte, le Saint-Siège 
s’est peut-être plié à une évidence davantage sociologique que politique, en reconnaissant au catholicisme québécois un 
visage tout à fait français et en renforçant le caractère francophone de ses zones limitrophes, au Nouveau-Brunswick et 
dans l’est ontarien, là où cette culture avait le plus de chance de s’épanouir. En dehors de ces zones, à Gravelbourg par 
exemple, il était certes prêt à faire des aménagements spéciaux, mais ni particuliers aux francophones (puisque le Saint-
Siège a érigé un diocèse nullius pour les germanophones de Muenster), ni immuables. En f in de compte, Rome a rejeté 
la thèse de la langue gardienne de la foi : en dehors du foyer de langue française en Amérique, l’anglais est une réalité et 
une nécessité pour l’Église et pour la société.
même paroissia le, et considèrent 
tout à fait normal le phénomène des 
mariages exogames ou mixtes sur le 
plan ethnique. Dans cette conjoncture, 
le programme d’américanisation que le 
gouvernement fédéral propose en 1918 
va jouer un rôle important. Alors que 
la plupart des évêques avaient aidé les 
immigrants à protéger leurs écoles de 
langue française, la National Catholic 
Welfare Conference déclare en 1924 
que la langue de l’Église catholique 
est l’anglais. La résistance s’organise 
alors autour du journal La Sentinelle, 
fondé le 4 avril 1924. Toutefois, elle 
n’arrive pas à mobiliser la majorité des 
Franco­Américains, qui restent modé­
rés, d’autant plus que certains prêtres 
n’aiment pas l ’extrémisme des laïcs 
liés au mouvement sentinelliste. Les 
écoles et les paroisses deviennent ainsi 
à la fois des temples de la survie ethno­
nationaliste et des lieux d’intégration à 
la société états­unienne.
conf lits s’étend. Canadiens français 
et Belges du Midwest réclament ainsi 
des paroisses nat iona les .  L’enjeu 
ethnique est très différent lorsque, 
comme au Michigan, les Canadiens 
français sont minoritaires, comme le 
sont d’ailleurs les Irlandais, vis­à­vis 
d’autres groupes. Des problèmes sur­
gissent aussi en Nouvelle­Angleterre 
après 1910, la majorité des habitants 
des Petits Canadas étant alors nés aux 
États­Unis. Ces Franco­Américains 
réclament plus d ’anglais à l ’école, 
fête de L’immacuLée conception, minneapoLis, vers 1907
G.E. Man. Library of Congress, Prints and Photographs Division, 
LC-uSZ62-107564
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1. Cet article s’appuie sur les travaux des 
auteurs et ceux de plusieurs autres dont 
Choquette (1977, 1984), Daigle (1980), 
Hamelin et Gagnon (1984), Hurtublise, 
Codignola et Harvey (1999), Roby (1990) et 
Weil (1989, 1993).
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